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Introduction 

L’amélioration de la production animale revêt un caractère de plus en plus prioritaire dans de 

nombreux pays en développement  qui souffrent d’ores et déjà d’un déficit en protéines et 

dont la satisfaction des besoins croissants, en plus des apports relativement faibles en 

protéines végétales, nécessite le recours  à l’utilisation de protéines d’origine animale.  

La consommation des  protéines de source animale à travers le monde a triplé au cours des 40 

dernières années ; les besoins  mondiaux de viande ont augmenté de 65% en un demi-siècle. 

Elle est passée de 25 kg/hab./an en 1970 à 38 kg/hab./an aujourd’hui FAO, (2010). 

Pour être cohérent avec ce rythme de croissance de besoin il faut faire une intensification de 

production  par l’utilisation des techniques nouvelles ( transgénèse , clonage , IA, la 

conservation des semences) , parmi ces techniques  est la production et la conservation des 

semences bovins (congélation), malgré l’importance et l’utilité de cette technique dans 

l’amélioration  génétique du cheptel mais elle présente certains inconvénients  engendre    

l’altération de  qualités de semence   destiné à  l’insémination artificielle. 

La relation entre les caractéristiques du sperme et la fertilité est d’une importance 

fondamentale pour la biologie de la reproduction des  animaux d’élevage  en général ; elle 

présente un intérêt économique direct dans la pratique de l’insémination artificielle, car une 

appréciation aussi correcte que possible de la fécondance du sperme à utiliser est en partie 

décisive pour la rentabilité.  

En l’occurrence,  Il est devenu nécessaire de préciser les caractéristiques des spermatozoïdes 

et détecter d’éventuelles anomalies qui peuvent avoir de gros risques  sur les paramètres 

reproductifs chez les bovins.  

La réalisation d'un spermogramme, est l’un des premiers examens qui permet d’estimer  les 

problèmes qualitatifs et quantitatifs  des spermes, Il permet de préciser différents paramètres, 

dont les principaux Indicateurs de la fertilité : le nombre, la motilité et la morphologie des 

spermatozoïdes.  

L’objectif  de  notre  étude  est l’appréciation de trois semences congelées  de différentes races 

bovines (Holstein ; pie noir, pie rouge, Montbéliarde)   sur le plan: Macroscopique (volume, 

pH, Poids Spécifique, Viscosité,) et Microscopique (Motilité, Concentration, Morphologie 

des spermatozoïdes).  
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1.1. Notions de puberté: 

 La puberté  revêt  plusieurs  définitions  en  fonction des  auteurs et  des  critères    appréciés. 

Selon Vaissalre (1977), la puberté correspond à la période de la vie de l'animal caractérisée 

par le début de l'activité des gonades et la manifestation de certains caractères secondaires. 

Elle correspondrait également au moment auquel les animaux sont capables de se reproduire 

pour la première fois; dans le cas des mâles lorsqu'ils sont capables de féconder une femelle 

après saillie (Baril et al, 1993). 

L'âge à la puberté est aussi diversement apprécié par les auteurs  (Boussena, 2013). La fortune 

et al. (1984), considèrent l'âge de la puberté comme l'âge auquel 50% des taurillons ont 

effectué une première saillie. La définition relative à l'âge de la puberté la plus couramment 

rencontrée dans la littérature est celle proposée par Wolf et al. (1965) qui dit que l'âge à la 

puberté correspond à l'âge auquel le premier éjaculat contient au minimum 50 milliards SPZs 

par millilitre avec au moins 10% de motilité. 

 

1.2. La production du sperme : 

1.2 .1. Le sperme : 

 Le sperme est un liquide opaque, blanchâtre produit au cours de l'éjaculation. Il est   composé 

de SPZ en suspension dans le liquide séminal qui est un mélange des  sécrétions des 

différentes glandes génitales mâles (prostate, vésicule séminale) (Kohler, 2011). 

Les SPZs  représentent 20% et le liquide séminal 80% du liquide spermatique (Konfe ,2014). 

1.2 .2. Le Spermatozoïde : 

 Le  SPZ  est une cellule hautement spécialisée qui ne grossit plus et  ne se divise plus, sa 

taille varie entre 50 à 80 μm chez le taureau (Yaye ,2009). 

Selon Dacheux, (2001), le SPZ comporte trois principales parties qui sont : 

- La tête, partie essentielle, est presque exclusivement constituée d'un noyau haploïde et coiffé         

de l'acrosome. 

 -La pièce intermédiaire, riche en mitochondries et en enzymes propre aux métabolismes du  

  SPZ. 

-Le flagelle, ses mouvements favorisent le déplacement du SPZ. 
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Figure 1: Anatomie du spermatozoïde de taureau (yaye, 2009) 

 
1.2.3. Spermatogénèse : 
 
 La spermatogénèse est l'ensemble des processus de division et de différenciation cellulaire 

des cellules de la lignée germinale souche aboutissant à la formation de gamètes mâles ou 

SPZ (Dadoune et al, 2001) .Ces processus commencent dès la vie fœtale, deviennent très 

actifs à la puberté et se poursuivent jusqu'à la sénescence chez le mâle dans les parois du tube 

séminifère. Deux évolutions essentielles se produisent au cours de la spermatogenèse: 

-la réduction du nombre de chromosomes de «2n» à «n» au cours de la méiose, une division 

spécifique aux cellules germinales et la maturation des cellules germinales aboutissant à partir 

de cellules banales, à des cellules hautement spécialisées, les SPZs. 

La spermatogenèse se déroule en quatre phases qui sont dans l'ordre: La phase de 

multiplication des spermatogonies, la phase d'accroissement des spermatocytes 1, la phase de 

réduction chromatique, et la phase de différentiation des spermatides ou spermiogenèse 

(figure 2). La spermatogénèse dure 54 jours chez le taureau (Thibault et Levasseur ,2001) 
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Figure 2: Spermatogénèse chez les mammifères (Morales, 2009)
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2.1. Analyse de la qualité du sperme récolte : 

 Elle consiste à apprécier les caractéristiques du sperme collecté, notamment celles en relation 

avec le pouvoir fécondant et les technologies de conditionnement. L'examen séminologique 

de l'éjaculat comprend un examen visuel (macroscopique), un examen microscopique et une 

évaluation par test métabolique ou test de résistance (konfe, 2014). 

 2.1.1. Examens macroscopiques : 

 Ils ont pour but d’apprécier le volume de l’éjaculat, sa couleur, sa viscosité, son pH et son 

poids spécifique. 

2. 1.1.1. Volume de l’éjaculat : 

 Le volume du sperme collecté varie selon l’espèce, et pour une même espèce donnée, il est 

fonction de l'état physiologique de l'individu, de l'âge, de la saison, de la race, de la méthode 

de récolte ou encore des conditions sanitaires et alimentaires. Le volume du sperme est 

également influencé par des facteurs psychiques et environnementaux (Parez et Duplan, 1987)  

2.1.1.2. Couleur de l'éjaculat : 

 Selon, Parez  et Duplan (1987), le sperme normal de taureau est de couleur blanchâtre. Cette 

couleur peut être cependant modifiée pour des raisons d'ordre physiologique et surtout 

pathologique. 

D’après (Ezekwe, 1988), la couleur jaune du sperme est due à une teneur élevée en carotène 

provenant des vésicules séminales. Elle peut également résulter de la présence de pus ou 

d'urine dans le sperme. 

 Une coloration rosâtre ou rougeâtre traduit la présence de sang et de phénothiazine dans le 

sperme, elle peut être aussi due à une lésion de la verge ou de la muqueuse urétrale dans sa 

portion terminale (Amadou, 2013).  

La coloration brunâtre traduit la présence de sang altéré ou d'éléments sanguins dégénérés 

dans le sperme (Hafez, 1987; Maxwell et evans1987). 

La couleur bleue de l'éjaculat est due à une faible concentration en SPZs ou l'administration 

de bleu de méthylène (Konfe 2014). 
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2.1.1.3. La Viscosité : 

 Elle traduit la consistance du sperme et en même temps sa concentration en SPZs. Une bonne 

viscosité est probablement synonyme d’une bonne concentration en SPZ (Björndahl. et al 

,2010).  

2.1.1.4. Le pH du sperme : 

Le pH du sperme est mesuré à l'aide d'un pH-mètre ou à l'aide du papier indicateur .C'est une 

mesure qui se fait immédiatement après la récolte (Mcpherson, et al., 2007). En effet le 

sperme s'acidifie rapidement par formation d'acide lactique. Selon, Hanzen, (2009), le pH du 

sperme normal est compris entre 6,5 et 6,8 chez le taureau.  

2.1.1.5. Le Poids Spécifique : 

Le poids spécifique du sperme  dépend du rapport entre la concentration en SPZ et le volume 

du plasma séminal. Il est de 1.035 chez le taureau. (Konfe 2014). 

2.1.2. Examens microscopiques : 

2.1.2.1.  La motilité :  

La mesure de la motilité est  le test de qualité du sperme le plus courant, son contrôle est 

simple et rapide. Il est basé sur les caractéristiques morphologiques du sperme. C’est une 

appréciation sous microscopie de l’intensité du mouvement des SPZs qui peut être faite à 

différentes étapes de la préparation de la semence (Steward et al., 2008). L’observation doit se 

faire très rapidement car la mortalité du sperme pur à la température du microscope diminue 

au bout de quelques secondes (Hassane ,2007). Elle traduit le taux de SPZs vivants et 

demeure un complémentaire du bilan morphologique (Issa ,2000). 

 2.1.2.1. a.  La motilité individuelle des spermatozoïdes : 

Cette évaluation est  réalisable en même temps que l’estimation de pourcentage des SPZs 

 mobiles (Hafez, 1987). Selon  Baril et al, (1993) elles sont effectuées dans les mêmes 

conditions de grossissement et de température. 

Pendant la saison de reproduction, la motilité spermatique est élevée ; ainsi, un éjaculat 

moyen contient 85 à 95% de SPZs normaux dont leur motilité individuelle est la plus élevée 

de l’année (Rigal, 2008). 
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En général, les variations saisonnières de la motilité, évaluées en conditions définies, sont 

associées aux variations saisonnières (Corteel, 1976). Elle varie en fonction de l’espèce et en 

fonction de l’âge (Issa, 2000).  

2.1.2.2. b  La motilité massale : 

Selon (Ott et al ,1986) motilité massale est évaluée  directement  après  le  prélèvement  de  la  

semence,  une  goutte  de  sperme  a été déposée  à  la  surface  d’une  lame  préalablement  

chauffée  à  37°C.  La  goutte  été observée sous microscope au grossissement x100.    

 La motilité est notée sur une échelle allant de 0 à 5. Les critères de notation sont  exprimés 

dans le Tableau (2) (Parez et Duplan ,1986). 

Tableau1: Critères de notation de la motilité massale (Parez et Duplan, 1987) 

Note Pourcentage 
approximatif  

 

Observation 

0 0% Immobilité 
1 20% Léger mouvement, absence de vagues 
2 40% Vagues peu nombreuses 

3 

 

60% Vagues nombreuses 
4 80% Vagues rapides et intenses 

5 100% Tourbillons très rapides 
 

2.1.2.2.  Morphologie des spermatozoïdes : 

Cette évaluation a pour but de distinguer les SPZs normaux et anormaux. L’examen 

morphologique du SPZ est difficile à standardiser puisque l’évaluation est subjective et 

dépend de la perception de l’observateur (Mortimeret al, 2001). La différence entre cellules 

normales et anormales est parfois très évidente, mais assez souvent à peine perceptible. Selon 

W.H.O (2010), au moins 4 % des SPZs doivent avoir une forme normale.  

Par ailleurs, d’après Vigot (1952), l’étude de la morphologie des SPZs et le comptage du 

nombre des SPZs anormaux repose sur le protocole suivant: 

 la première étape consiste à la fixation en utilisant l’alcool méthylique pendant  deux 

minutes, suivie d’une coloration éosine et nigrosine  pendant six minutes, et au montage on 

voit les SPZs avec la tête bleue et le flagelle rouge. 
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L’examen de la préparation s’effectue sous grossissement total de 1000, pour faire une bonne 

évaluation, il faut que le SPZ soit isolé, c’est-à-dire que l’on puisse en examiner chaque partie 

et qu’aucun des  débris cellulaire ou agglutinat n’obstrue le champ (Schill et al, 2008).  

Selon Adelman (1989),  après observation, la tête a une forme  ovale et de contour régulier 

avec deux grands éléments : le noyau, renfermant le matériel génétique (ADN) condensé sous 

forme de chromatine, et l’acrosome, qui occupe entre 40 et 70 % de la tête de nature  

enzymatique  (enzymes hydrolytiques) capables de percer la zone pellucide de l’ovocyte lors 

de la fécondation (Mortimer et al ,2015).  

La pièce intermédiaire très concentrée en mitochondries fabrique l’énergie nécessaire au 

mouvement  flagellaire, Elle est centrée sur l’axe longitudinal de la tête. En présence de 

goutte (Reste) cytoplasmique plus petite que le tiers de la surface de la tête, la pièce 

intermédiaire est considérée normale (Schil et al, 2008). 

 Le flagelle est mince, non enroulé et a un contour bien défini. Il permet au SPZ de se 

déplacer à une vitesse normale allant de 20 à 25 µm/s (Björndahl et al, 2010). 

2.1.2.3.  La concentration des spermes : 

C’est un critère important pour le jugement de la qualité de la semence. La concentration d’un 

éjaculat le nombre de SPZs par millilitre de sperme. 

L’appréciation de la couleur peut être une méthode habituel pour l’évaluation de la 

concentration .Ainsi, une couleur jaune très claire signifie une concentration inferieure à 1 

milliard de spz /ml. En revanche, un sperme blanc ivoire peut exprimer une concentration 

supérieure ou égale à 3 – 4 milliards de spz/ml (Marquis, 1990). 

 La spectrophotométrie c’est la méthode universelle utilisée dans les centres d’IA .Elle 

consiste à apprécier la concentration en SPZs, en évaluant l’opacité de la suspension au 

moyen d’un spectrophotomètre ou colorimétrie (Dumont ,1996). 

 2.1.2.4. Examen  de la vitalité :        

Par le test à éosine-nigrosine : 

L’évaluation de la vitalité repose sur le principe de la perméabilité de la membrane du SPZ 

mort. La tête du SPZ mort devient rose ou rouge quand on la couleur à l’éosine-nigrosine, 

tandis que le SPZ vivant ne prend pas le colorant et reste blanc (encolleur). La moyenne des 
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résultats obtenue avec les deux échantillons est exprimée en pourcentage de SPZs vivants 

dans le rapport (Hopkins et Spitzer, 1997). 
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3.1. Anomalies du nombre des spermatozoïdes : 

L’une des causes d’infertilité par facteur spermatique est de présenter une quantité 

insuffisante de SPZs dans l’éjaculat. En fonction de la sévérité du trouble, diverses situations 

sont possibles (Menkveld et al ,2001). 

3.1.1. Azoospermie:  

L’azoospermie est un problème séminal où aucun SPZ n’est trouvé dans l’éjaculat ; ils ne 

présentent aucun SPZ (SOUFIR et al ,1988). Cette anomalie, en fonction de l’origine du 

problème, peut provenir d’une :  

a) Azoospermie sécrétoire ou azoospermie non obstructive (ANO) : 

Selon Tuttelmann et al, 2011, Si l'anomalie est une absence totale de la spermatogenèse qui se 

déroule dans le testicule, au niveau des tubes séminifères, l'origine de l'altération de la 

spermatogenèse peut être soit une affection testiculaire primitive congénitale ou acquise ; soit 

une insuffisance hypothalamo-hypophysaire acquise congénitale. 

b) Azoospermie excrétoire ou azoospermie obstructive (AO) 

Si la spermatogenèse est conservée mais les SPZs ne sont pas excrétés dans le sperme en 

raison de la présence d'un obstacle au niveau des voies excrétoires (épididymes, canaux 

déférents, canaux éjaculateurs). Les lésions peuvent être acquises ou congénitales [comme 

l'absence bilatérale des canaux déférents (ABCD)]. (Mortimer et al, 2001).  

3.1.2. Oligospermie:  

Dans les nouvelles normes de l'OMS (Mai 2010), correspond à une numération de SPZs 

inférieure ou égale à 15 millions SPZ/ml. 

Par ailleurs, selon Bartooy et, al (1994), l'oligozoospermie correspond à une numération de 

SPZs inférieure à 20 millions par ml ou inférieure à 40 millions par éjaculât. 

3.1.3. Polyzoospermie: 

D’après Ducot et al. (1988), la depolyzoospermie correspond  à un nombre de SPZs  supérieur 

à 200 millions par millilitre. 

http://www.aly-abbara.com/echographie/biometrie/scores/spermogramme_normes_oms.html
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3.1.4. Cryptozoospermie: 

La cryptozoospermie est définie par l'absence de SPZs observé à l'examen microscopique 

direct d'une goutte de sperme mais à l'opposé de l'azoospermie, une recherche approfondie 

permet d'en retrouver quelques uns (moins de 100 000 SPZs dans la totalité de l'éjaculât) 

(Inserm, 1993). 

 a) Cryptozoospermie est sévère : 

On parle de cryptozoospermie sévère  quand  le  nombre de SPZs est inférieur à 10 milles  

SPZs dans l'éjaculât (Delgadillo et al, 1991). 

b) Cryptozoospermie est modérée :  

Selon Cahill et al. (1989), une cryptozoospermie modérée  correspond à un nombre de SPZs 

compris entre 10 000 et moins de 100 000 SPZs dans l'éjaculât. 

3.1.5. Nécrozoospermie:  

Si le nombre de SPZs morts est supérieur 40% après une heure du prélèvement, on dit que 

c’est une nécrozoospermie. (Menkveld et al ,2001) 

 
3.2. Anomalie du volume du sperme:  
 
3.2.1. Aspermie:  

Absence d’éjaculat  ou absence totale d’émission de sperme (dans certaines références 

volume de sperme inferieur à 0,5 ml) (Inserm, 1993). 

Les étiologies : 

Soit une éjaculation rétrograde : au cours de l’acte sexuel, le liquide séminale s’accumule au 

au niveau de la portion prostatique du l’uretère fermé en haut (du cote de la vessie) par le 

sphincter lisse de la vessie, et en bas par le sphincter striée de la vessie (Turek et al, 2002). 

La pression exercée par l’accumulation du liquide séminal finit par provoquer l’ouverture du 

sphincter strié et l’éjaculation du sperme en dehors de la verge. Une commande inversée du 

sphincter de la vessie avec une ouverture du sphincter lisse avant le sphincter strié entraine 

une éjaculation partielle ou totale  du liquide séminale dans la vessie (Marquis et al, 1990) 
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La présence de SPZs dans les urines émises après  échec d’une tentative de recueil de sperme 

ou une relation sexuelle aspermique ou hypospermique permet de faire le diagnostique. 

Soit une anéjaculation (absence d’éjaculation) permanente ou occasionnelle ; soit l’échec de 

recueil du sperme par la personne concernée (De Agostini et al, 2002). 

3.2.2. Hypospermie :  

Volume total de l'éjaculât inférieur à 2 ml (ou dans certains références : volume du sperme 

entre 0,5 et 2 ml et pour d'autres, inférieur à 1,5 ml.  Selon les nouvelles normes de l'OMS -

mai 2010, le volume total normal de l'éjacûlat est égale ou supérieur à 1,5 ml. (Dondero et al, 

1991)   

3.2.3. Hyperspermie:  

Volume total de l'éjaculât supérieur à 6 ml ; elle évoque la présence de lésions infectieuses 

des glandes annexes et en particulier, les vésicules séminales ; elle peut être due aussi à une 

abstinence sexuelle trop longue (Staerman et al, 1993) 

3.3. Anomalie du pH:  

Un pH acide inférieur à 6,5 témoigne d'un défaut du fonctionnement des vésicules séminales, 

comme c'est le cas dans l'absence bilatérale congénitale des canaux déférents "où il existe une 

absence des vésicules séminales", résultats : un sperme constitué seulement de sécrétions 

prostatiques acides et azoospermiques. Dans nouvelles normes de l'OMS -mai 2010, le pH 

normal du sperme n'a pas été précisé, mais selon les consensus le pH séminal doit être > à 

7,2.Un pH > 8 : évoque le diagnostic d'une insuffisance prostatique ou une infection (Sharpe 

et al, 2002). 

3.3.1. pH acide:  

Inférieur à 7,2 ; il est dû à un défaut de fonctionnement des vésicules séminales (Boitrelle et 

al ,2010). 

 

3.3.2. pH basique: 

Supérieur à 8 ; évoque le diagnostic d’une insuffisance prostatique ou d’une infection 

(Priskorn, et al 2012). 

 

http://www.aly-abbara.com/echographie/biometrie/scores/spermogramme_normes_oms.html
http://www.aly-abbara.com/echographie/biometrie/scores/spermogramme_normes_oms.html
http://www.aly-abbara.com/echographie/biometrie/scores/spermogramme_normes_oms.html
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3.4. Anomalie de la motilité:  

Elle est représentée par l’asthénospermie qui se caractérise par une chute de la mobilité des 

SPZs de 50% selon l’OMS. L’asthenospermie pourrait être l’expression des anomalies du 

flagelle ou la conséquence d’une baisse de la vitalité des SPZs. Ces anomalies flagellaires 

pourraient être bien détectées en microscopie électronique (Inserm, 1993). 

3.5. Anomalie de la morphologie:  

La tératozoospermie est l’anomalie morphologique. On parle de la tératozoospermie quand le 

nombre des SPZs typiques est inferieure à 14% selon Kruger (Kruger Tf, al1987) , à 30% 

selon ( David , 1975)  et à 50%  selon l’OMS (Inserm, 1993).Dans la littérature sur les études 

de la morphologie des SPZs on ne parler pas de  tératozoospermie au singulier car il existe : 

  
3.5.1. La tératospermie monomorphe:  

Une ou plusieurs anomalie est/sont présente(s) sur la totalité des SPZs observés 

(globozoospermies, syndrome des SPZs macrocéphales, syndrome des SPZs décapités 

(Czyglk, et al 1975). 

3.5.2. La tératospermie polymorphe: 

 Les anomalies sont reparties sur les différentes régions des SPZs  à savoir la tête, le collet, la 

pièce intermédiaire, le flagelle (Czyglk et al 1975). 

 

3.6. L’anomalie ultra structurales :  

Les catégories d’anomalies définies dans la classification en microscopie optique découlent 

des observations faites en microscopie électronique à transmission (Bisson ,1975) et des 

possibles implications fonctionnelles. Pour chacune d’entre elles, une définition précise est 

donnée avec l’illustration correspondante et le lien entre l’aspect en microscopie 

conventionnelle et le substratum ultra structural est brièvement exposé (Toner ,1995).  

En pratique, à chaque fois que possible, on utilise les SPZs normaux comme “comparateur 

visuel” pour classer les différentes atypies et notamment les atypies de taille de la tête ou du 

flagelle. Ce travail de comparaison est facilité lorsque les SPZs jugés normaux sont 

suffisamment nombreux pour que des SPZs normaux et anormaux se situent dans le même 

champ microscopique (Vigot, 1952).  
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Si non il faut balayer la préparation à la recherche de SPZs typiques à chaque fois que l’on a 

un doute sur la taille de la tête ou du flagelle du SPZ en cours d’observation. L’utilisation du 

réticule gradué est recommandée pour l’aide à la décision dans ces situations et encore plus 

lorsque aucun SPZ de la préparation semble normal : dans ce cas, on doit se référer aux 

critères de taille du SPZ normal (voir plus haut) en s’aidant du micromètre oculaire. 

3.6.1. Anomalies de la tête :  

Têtes allongées, amincies, microcéphalie et macrocéphalie Toutes ces anomalies 

morphologiques sont en rapport avec un défaut de la morphogenèse de la tête et/ou du noyau. 

Il existe une assez bonne concordance entre l’aspect des anomalies de forme observées en 

microscopie optique et en microscopie électronique à transmission (Bisson, 1975). Pour ces 

SPZs, les anomalies du matériel nucléaire mises en évidence par cryométrie d’image en 

microscopie électronique à transmission sont beaucoup plus fréquentes que parmi les SPZs 

normaux (Auger, al 1993). Il en est de même lorsqu’on utilise des colorations spécifiques du 

noyau, bleu d’aniline pour l’évaluation de la maturité nucléaire, acridine orange pour 

l’évaluation de l’intégrité de l’ADN, Feulgen pour l’évaluation de la ploïdie (les SPZs 

macrocéphales sont le plus souvent polyploïdes). Pour toutes ces anomalies, le réticule gradué 

ou micromètre oculaire sera utilisé à chaque fois que l’on a un doute sur la taille (kruse et al, 

1995). 

 

3.6.1.1. Tête allongée 

 Le grand axe est plus long que la normale et le petit axe présente une longueur normale. 

(Spira et al ,1985). 

 

 
3.6.1.2. Tête amincie 

Le petit axe a une longueur plus petite que la normale et le grand axe présente une longueur 

normale. (Ammar et al ,1998). 

3.6.1.3. Microcéphale 

Le grand axe et le petit axe ont des longueurs plus petites que la normale. Dans cette catégorie 

entrent les têtes rondes le plus souvent dépourvues d’un acrosome, mais il existe d’autres 

aspects de SPZs microcéphales avec un acrosome plus ou moins normal (Roussel et al, 1983). 
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3.6.1.4. Macrocéphale 

Le grand axe et le petit axe sont plus grands que la normale (Jouannet et al, 1988). 

3.6.1.4. Têtes multiples  

 Il y a plus d’une tête par SPZ. Elles peuvent être accolées et occuper une surface totale 

similaire à celle d’une seule tête ou bien être parfaitement dissociées. En microscopie 

électronique à transmission, on constate que ces anomalies sont dues à la persistance de ponts 

cytoplasmiques plus ou moins importants entre des cellules germinales d’une même onde 

spermato génétique qui font que les noyaux demeurent contigus (formes binucléés) ou que des 

têtes bien individualisées restent associées (formes bicéphales) avec parfois un début de 

dédoublement de la pièce intermédiaire. On peut observer des anomalies multiples concernant 

trois noyaux ou têtes et plus. (Thibault et al ,2001) 

 

 
                   ( a)                        (b)                    (c)                      (d)                     (e) 

 
                            ( f )                         (  j)                   (h)                         (i) 

 

 

 

 

 

 

Figure 3 : Anomalies de la tête (Isabelle, 2016) 

 (j), pyriforme (tête en poire ou forme de cornet) 
 (h),dépourvue d’acrosome ou pourvue d’un 
acrosome anomal < 40% ou > 70% de sa surface)  
(i), vacuoles (plus que 2 vacuoles ou > 20 % de 
tête ) ou s’il ya des vacuoles dans la région post-
acrosomique  

(a), Petite (microcéphalie)    
 ( b), Grosse macrocéphalie  
(c), ronde  
(d), allongée (effilée) 
 (e), amorphe (forme non définie)  
(f) ,double (bicéphalie) 
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3.6.1.5. Anomalies de l’acrosome  

On classe dans cette catégorie toute anomalie de taille, de contour ou de texture de la région 

acrosomique ainsi que l’absence d’acrosome (Fenichel, 1991).  La surface de l’acrosome est 

inférieure à 40 % ou supérieure à 70 % de la surface totale de la tête  (cette évaluation n’est 

pas toujours aisée car il n’existe pas toujours une limite nette entre régions acrosomique et 

post-acrosomique.  

3.7. Anomalies de la base de la tête ou région 

3.7.1. Post-acrosomique  

Toutes les anomalies de contour et de texture de la région post acrosomique ; le contour doit 

normalement correspondre à une courbe bien régulière et il faut donc retenir que toute 

irrégularité dans cette partie de la tête doit être recensée. En principe, cette partie de la tête est 

assez uniformément colorée car correspondant à la projection de la partie épaisse et compacte 

du noyau : les anomalies de texture sont donc assez rares. Par contre, les anomalies de contour 

sont fréquentes. Il est impossible de toutes les répertorier (Roumen et al, 2010) 

3.7.2. Reste cytoplasmique  

Le reste cytoplasmique est considéré comme une anomalie s’il a une surface supérieure au 

tiers de la surface d’une tête normale. Il se situe le plus souvent à la jonction de la tête et de la 

pièce intermédiaire et c’est pourquoi il est classé comme anomalie de la pièce intermédiaire 

mais il peut également entourer l’ensemble de la cellule (souvent dans le cas de SPZs 

enroulés) ou englober seulement la tête. Normalement, l’essentiel du cytoplasme de SPZs est 

éliminé lors de l’excrétion des SPZs testiculaires dans la lumière des tubes séminifères. 

(Schoevaertd et al, 1993). 

3.8. Anomalie de la Pièce intermédiaire  

Le diamètre de la pièce intermédiaire est égal ou inférieur au diamètre de la pièce principale 

dans sa partie initiale. Cette anomalie correspond à une gaine mitochondriale qui ne s’est pas 

constituée (Barth et al, 1989). 
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(a)    (a)                         (b)                      (c)              (d)                        (e)     

 

Figure 4 : Critères de normalité de la pièce intermédiaire (World Health rganisation, 2010) 

 

 

 

 

 

                   
                   (a)                  (b)             (c)                  (d) 

 

 

 

 

Figure 5 : Défauts de la pièce intermédiaire (Isabelle, 2016) 

(a), la pièce intermédiaire est environ de la même longueur que la tête,  
(b), la pièce intermédiaire n’est pas pliée,  
(c), la pièce intermédiaire se situe dans l’axe central de la tête,  
(d), la pièce intermédiaire est environ 3 fois plus épaisse que le flagelle, 
(e), la présence d’une goutte cytoplasmique est normale , tant que la goutte n’est pas plus grande que le tiers 
de la tête  
 

 
(a) pliée (angulée ou tordue),  
(b) décentrée ou désaxée,  
(c) trop épaisse ou trop mince,  
(d) goutte cytoplasmique plus grande que le tiers de la tête  
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3.9. Anomalies du flagelle  

D’après (Pfeffer ,2010) l’axe de la pièce intermédiaire et l’axe de la tête ou l’axe de la pièce 

principale forment un angle net ou encore le flagelle n’est pas implanté dans l’axe de la tête 

Les angulations sont bien visibles en microscopie électronique. Elles se présentent sous la 

forme d’une plicature à la jonction de la pièce intermédiaire et de la pièce principale ou plus 

loin sur le flagelle et régulièrement les structures axonémales et périaxonémales en regard 

sont désorganisées (Ducot B et al, 1988). 

 
3.9.1. Flagelle absent  

Selon Scirren (1977) Les têtes isolées sont comptées dans cette catégorie La pathologie ultra-

structurale intéresse les colonnes striées qui sont absentes et/ou la pièce connective qui est 

rudimentaire.  

 
3.9.2. Flagelle court  

D’après  (Yates, 1987) Le flagelle est significativement écourté (<5 fois la longueur de la tête), 

le microscopie électronique à transmission indique parfois que le flagelle est court du fait 

d’une brièveté de la pièce intermédiaire mais, le plus souvent, on observe des flagelles courts 

et épaissis avec une prolifération des éléments composant la gaine fibreuse. Ces flagelles ne 

sont pas fonctionnels. 

3.9.3. Flagelle irrégulier  

Le diamètre de la pièce principale est variable, présentant des rétrécissements ou des 

élargissements. En microscopie électronique à transmission, cette anomalie correspond à des 

désorganisations étagées de l’axonème et/ou du périaxonème (Miller et al ,1982). 

 

3.9.4. Flagelle enroulé  

Selon Dejarnette (1992)  Le flagelle est enroulé autour de la tête ou en dehors de la tête, En 

microscopie électronique à transmission, on observe des coupes transversales multiples de 

flagelles correspondant à des niveaux différents au sein d’un même reste cytoplasmique, 

parfois des incidences longitudinales plus rares montrant nettement un enroulement du 

flagelle autour de la tête. Sur les coupes transversales de flagelle, on observe des 

désorganisations de la disposition circulaire stricte des différents éléments de l’axonème et du 

périaxonème dont certains manquent. 
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3.9.5. Flagelles multiples  

D’après (Sacke, 1992) Il y a plus d’un flagelle par SPZ, la pièce intermédiaire étant commune 

ou multiple. En microscopie électronique à transmission, on observe des têtes spermatiques 

bien isolées avec deux (et plus) plaques basales et deux (et plus) pièces connectives. 

        

      

(a)                    (b)                   (c)                        (d)                            (e)                       (f)  

 (e)                                                   (h) 

 

 

 

Figure 6 : Défauts du flagelle (World Health Organisation, 2010)

(a), court, 
 (b), absent,  
(c), enroulé,  
(d), multiple (plus d’un flagelle), 
(e), angulé ou plié, 
 (f), de calibre irrégulier.  
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Chapitre 1 : Matériel et méthode  

1.1. Matériel et méthodes : 

1.1.1. Lieu de travail : 

Laboratoire  de valorisation et d’amélioration des productions animales locales 

-Zaaroura -Université Ibn Khaldoun de Tiaret 

1.1.2. Matériel : 

1.1.2.1. Matériel animal : 

1.1.2.1.1. Semences bovines :  

Les semences contenues dans des paillettes (figure 7 (b))  sont congelés (cryopréservation) 

dans l’azote liquide à -196°C dans un cryoconservateur (figure 7 (a)) et peuvent être 

conservés pendant plusieurs années.  

Les semences de trois races bovines (Holstein : pie rouge, pie noire et Montbéliarde) destinées 

à l’analyse microscopique proviennent du laboratoire de production de semences du  centre 

national d’insémination artificielle  et d’amélioration génétique (CNIAAG).Il est à signaler 

que les paillettes contiennent les informations suivantes  

• Date  de collecte 
• N°national du taureau 
• Nom du taureau 
• Centre de collecte 
• Code barres 
• Race 

(a)                                                 (b) 

Figure 7 : cryoconservateur et paillettes 
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1.1.2.2. Appareillage  

Le matériel utilisé dans les différentes étapes d’examen du sperme sont indiqués ci-desssous   

(figure 8) 

• Microscope optique. 
• Plaque chauffante. 
• Incubateur. 
• Conservateur (cryo diffusion) 
• Micropipette 
• Lame Malassez 
     

             

 

 

 

 

 

 

                          (a)                                                   (b)                                                  (c) 

                                                 

            (d)                             (e) 

 

 

 

 

Figure 8 : appareillage 

(a) Plaque chauffante.                          

(b) Microscope optique. 

(c) Incubateur 
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1.1.2.3. Produits et réactifs 

Les réactifs utilisés dans les différentes étapes d’appréciation de la qualité de la semence sont 

indiqués ci-dessus : 

• Eau distillée. 

• Eosine, Nigrosine. 

• l’huile d’émersion 

• Sérum physiologique  

  

                                              

           (a)                                 (b)                                        (c)                                       (d) 

                                                

                                                                           

 

                                                      Figure 9 : Produits et réactifs 

1.1.3. Méthodologie : 

1.1.3.1. Décongélation du sperme : 

Pour procéder à la décongélation,  les paillettes congelées dans de  d’azote liquide à (-) 196°C   

sont  retirées des conteneurs (cryo-diffuseurs) et sont immédiatement trempées dans de l’eau 

tiède à  37°C  pendant 30 s figure 10 (a)  et introduits dans des incubateurs à l’intérieur d’une 

étuve à une température constante de 37°C figure  10 (b)  pour garder la viabilité aussi 

longtemps que possible des spermatozoïdes. 

(a) Eosine  

(b) Nigrosine  

(c) L’huile d’émersion 
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                               (a)                                                                       (b) 

Figure 10 : décongélation et incubation des semences 

1.1.3.2. Dilution : 

La dilution est une étape importante avant observation au microscope et appréciation des 

paramètres, elle consiste à mettre les échantillons de sperme de volume avoisinant  0,005 ml 

dans un liquide  physiologique formolé (0.9% Na Cl + 1% formol). 

 

Figure 11 : dilution du sperme 
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1.1.3.3. L’examen du sperme : 

1.1.3.3.1. Examen macroscopique : 

L’examen préliminaire  du sperme consiste à une appréciation macroscopique qui concerne le 

volume, la couleur,  la viscosité et  le pH, ces paramètres sont analysés par simple observation de 

l’éjaculat juste  après  collecte du sperme avant le processus de traitement, de mise en paillette et 

enfin la congélation dans le centre spécialisé dans la  de production de semences congelées 

destinées à l’insémination artificielle bovine. 

Il est à signaler que les semences destinées à la mise en paillettes ne présentent aucune anomalie 

du point de vue macroscopique.   

1.1.3.3.2. Examen microscopique : 

L’examen microscopique des spermatozoïdes est réalisé par observation sous microscope 

optique. Cette observation (à un grossissement  40X ,100X) sert à évaluer la motilité massale 

qui  donne une approximation du pourcentage de spermatozoïdes mobiles. 

L’évaluation de la  motilité individuelle est l’examen qui permet d'évaluer le mouvement 

individuel des spermatozoïdes, elle mesure le pourcentage de spermatozoïdes ayant une 

mobilité propre. 

La concentration importe de distinguer la concentration de l’éjaculat en spermatozoïdes et le 

nombre de spermatozoïdes présents dans l’éjaculat (valeur absolue).  

L'étude de la morphologie des spermatozoïdes permet de détecter les différentes anomalies 

morphologiques touchant ces différentes parties du spermatozoïde (tête, pièce intermédiaire, 

flagelle). 

a. Motilité individuelle : 

Selon (Corteel,  1976)  La motilité individuelle a été évaluée subjectivement par observation 

d'une goutte de sperme  (0,1ml) diluée à 1% au liquide physiologique simple (9,9 ml) au 

microscope à platine chauffante à faible grossissement (x40). La motilité individuelle est aussi 

affectée d'une note subjective allant de 0 (pas de déplacement de SPZs) à 5 (déplacement 

rectiligne et rapide des SPZs). 
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b. viabilité : 

Évaluée à l'aide d’une coloration Eosine-Nigrosine. Une goutte de sperme est ajoutée à 2 

gouttes d'éosine à 1% et après 30 secs, on ajoute 3 gouttes de Nigrosine à 10% (dans le sérum 

physiologique). Ainsi  une goutte est déposée entre une lame et une lamelle, finalement fait un 

décompte de 200 SPZs à 40 X. Un frottis est réalisé, on évalue le pourcentage de ceux qui 

sont morts " roses " ou vivants " blancs ". 

       c. Concentration :  

Cette préparation servira d’une part au comptage des SPZs sur la cellule de Malassez et 

d’autre part à la détermination de la densité optique. Ces opérations visent à déterminer la 

concentration du sperme en SPZs , on procède par la suite à l’homogénéisation de la solution 

de sperme avec une pipette pasteur, rincée au préalable avec la solution de sperme dilué 

contenant les SPZs , on dépose une petite goutte de sperme dilué sans bulle d’air, en bordure 

de la lamelle; ou elle se répartit par capillarité entre la cellule de Malassez et la lamelle. Cette 

préparation est laissée au repos pendant quelques minutes afin que les SPZs se déposent sur le 

fond de la lame. Puis, l’hématimètre est placé avec soins sur la platine du microscope optique 

et on procède au comptage à l’objectif 40, à l’aide d’un spectrophotomètre étalonné, la 

concentration en SPZs est mesurée en milliards de SPZs par ml. 

d .Anomalie : 

L’observation  des anomalies se réalise  par le biais d’une coloration « Eosine – Nigrosine ». 

Le protocole consiste à déposer une goutte de sperme sur laquelle on ajoute des gouttes 

d’éosine et après 30 sec , on y ajoute des gouttes de Nigrosine, après quelques minutes de 

séchage, on procède à l’émersion avec d’huile (huile d’émersion) avant  observation au  

microscope,100X. 

 

 

 

 

Figure 12 : coloration « Eosine – Nigrosine  
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Protocole : 

  

 

 

 

  

 

 

 

 

  

 

   

 

 

 

Protocole de l’analyse de la qualité des spermatozoïdes

Examen de la semence 

Réception des semences  
En paillettes congelées 

Dilution  
Par l’utilisation d’un Sérum physiologique                                                   

Décongélation de spermatozoïdes 
Dans de l’eau tiède à 37° 

Examen microscopique 

 

Motilité individuelle 
Observation  

(Grossissement (X40) 

  

Viabilité 

à l’aide d’une  Coloration 

Eosine Nigrosine, (X40) 

  

Anomalie  

à l’aide d’une coloration 

Eosine – Nigrosine , 

(X100) 

  

Concentration 

à l’aide d’une lame 

Malassez  
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Chapitre 2 : Résultats et discussion  

2.1 .Résultats  

2.1.1. Paramètres microscopiques             

2.1.1.1. Motilité individuelle    

 

Figure 13 : Motilité individuelle 

La figure ci-dessus représente les taux de la motilité individuelle des spz des trois races 

bovines, on remarque que ce paramètre est relativement élevé (49%)  chez la HPN  par 

rapport aux races HPR et MNT dont les taux sont respectivement de 39% et 37%. 
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Figure 14 : Motilité individuelle des SPZs GX40. 

2.1.1.2 .Viabilité : 

 

Figure 15: Viabilité 

Le graphique indiqué dans la figure 15  représente le taux de viabilité des spz chez les trois 

races bovines, il ressort que la viabilité chez la race MNT est  26,50%   ce qui est 

nettement inferieur à celle des races HPN et HPR dont les taux respectifs sont 44,50% et 

39%. 

 

Figure 16: Viabilité des SPZs GX40. 
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2.1. 1. 3. Les anomalies morphologiques:    

2.1.1.3.1. Anomalie de la tête : 

 

Figure 17 : Anomalie de la tête 

 

L’histogramme ci-dessus indique le  nombre d’anomalies de la tête chez les  trois races.On 

remarque que sur 100 spz, 12  présentent cette tare chez la race HPN. Alors que 4 spz et 

3spz  sur 100  manifestent cette anomalie respectivement pour les races MNT et HPN.  

  

 

 

 

 

 

Figure 18 : Anomalie de la tête GX 100. 
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2.1.1.3.2. Anomalie de la pièce intermédiaire : 

 

 

Figure 19 : Anomalie de la pièce intermédiaire. 

 

Les anomalies de la pièce intermédiaire sont représentées dans le graphique de la figure 16. 

Cette anomalie est  présente chez les trois races avec des proportions sensiblement égales 

(respectivement 5, 4, et 4 spz sur cent). 

 

 

 

 

 

 

Figure 20: Anomalies de la pièce intermédiaire  GX 100. 
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2.1.1.3.3. Anomalie du flagelle :  

 

 

Figure 21 : Anomalie du flagelle 

Les anomalies du flagelle sont indiquées dans la figure  n° 17.  

On remarque que 13 spz sur 100  chez race  HPR affichent cette anomalie. Cependant la 

présence de cette tare est relativement faible chez les races MNT et HPN  avec 

respectivement 11 et et 6 spz sur 100 qui présentent cette anomalie. 

2.1. 1. 3.4. Les taux Anomalie de la tête :  

 

Figure 22 : les taux Anomalie de la tête. 
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Cette figure représente le taux des anomalies de la tête des spz chez trois races bovines, on 

observe que race MNT 16% inferieur par rapport aux races HPN et HPR dont les taux sont 

respectivement de 72% et 34%  

2.1.1.3.5. Les taux  Anomalies de la pièce intermédiaire :  

 

Figure 23 : Taux Anomalie de la pièce intermédiaire 

Cette figure représente le taux d’anomalies de la pièce intermédiaire des trois races, on 

observe que le taux est élevé chez  la race MNT 29% par rapport aux races HPR et HPN, 

dont les taux sont respectivement  29% et  19% 

2.1.1.3.6. les taux Anomalies du flagelle : 

 

Figure 24 : Taux  Anomalies du flagelle 
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La figure 24 présente les anomalies du flagelle  des trois races bovines, on constate que le 

pourcentage d’anomalies chez la race HPN est de  16%  il est  inferieur à ceux les  

races MNT et HPR dont les taux  respectifs sont 62% et 53%. 

 2.1.1.4. Pourcentage des anomalies morphologiques :      

 

Figure 25 : pourcentage des anomalies morphologiques 

La figure ci-dessus représente les taux des anomalies morphologiques  chez les trois races 

bovines, on remarque que ce taux est relativement élevé (22%)  chez la HPN  par rapport 

aux races HPR et MNT dont les taux sont respectivement de 20% et 18%. 
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Discussion 

L’appréciation de la qualité des semences utilisées en IA bovine s’avère nécessaire pour 

détecter d’éventuelles anomalies morphologiques  des SPZs pouvant avoir une incidence 

sur : la fertilité, le développement et le devenir de l’embryon. En effet plusieurs études 

(Parez et Duplan, 1987 ; Barth et Waldner, 2002; Gaulliard, 2008,  Karoui et al, 2011) ont 

confirmé que l’augmentation du taux d’anomalies des SPZs ont un effet négatif sur la 

fertilité et conduisent à des mortalités embryonnaires et peuvent parfois être à l’origine des 

malformations congénitales. 

A cet effet, cette étude se propose d’apprécier, du point de vue microscopique, la qualité de 

la semence de trois races bovines en analysant certains paramètres (morphologie, motilité, 

viabilité..) des SPZs. 

Il ressort des résultats obtenus que  les taux de motilité individuelle des SPZs des trois 

races bovines sont de 49%,  39% et 37%  respectivement pour les races HPN, HPR et 

MNT et restent proches  à ceux trouvés par  Karoui et al, (2011) qui dans une étude 

réalisée chez  la race HPN ont  obtenus un taux de  motilité individuelle  de  48,83%  

(Fig13). 

Par ailleurs, et dans d’autres essais sur des  taureaux de race Holstein Mandal et al. (2010), 

ont obtenus un taux de 34,64%  ce qui demeure inférieur à nos résultats. 

Ces disparités  peuvent être expliquées par de nombreux facteurs tels que les conditions de 

conservation , la conduite alimentaire ( quantité , qualités ), l’état sanitaire , le mode de 

préparation des taureaux à la récolte  , l’équipement et le protocole de collecte utilisées, l’ 

âge de taureaux , leur race , l’intervalle entre deux collectes successives, le nombre de 

collecte par jour (Everett et Bean ;1982). 

En outre la congélation peut influencer la  motilité individuelle. Ainsi  Karoui et al, (2011), 

dans une étude sur l’appréciation de la qualité  de la semence fraiche des taureaux après 

éjaculat ont remarqué que la motilité individuelle à  l’état frais est de 85,18 % ce qui est 

largement supérieur à celle des semences congelées. 
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Il convient de signaler que pendant la saison de reproduction, la motilité spermatique est 

élevée ; ainsi, un éjaculat moyen contient 85 à 95% de SPZs normaux dont leur motilité 

individuelle est la plus élevée de l’année (Rigal, 2008). 

Selon Adamou-N’diaye, (1994), la motilité individuelle des sps est considérée comme 

bonne lorsqu’ils traversent le champ du microscope rapidement. Les SPZs ayant 

mouvements circulaire, curviligne ou plus lents sont anormaux. 

La viabilité est un bon critère d’appréciation du pourcentage de SPZs viables dans une 

semence congelée  les examens microscopiques ont révélé des taux variables  de viabilité 

des chez les trois races bovines étudiées, il  est de  est  26,50% chez MNT ce qui est 

nettement inferieur à ceux remarqués chez les races HPN et HPR dont les taux respectifs 

sont 44,50% et 39% (Fig15). 

Ainsi, Parez et  Duplan, (1987),  affirment qu’une semence de bonne qualité   doit contenir 

au moins des taux compris entre  60% 70% de SPZs vivants.  

Les mêmes facteurs cités précédemment peuvent affecter le taux de viabilité des SPZs,  

tels que l’état physiologique du mâle,  l’âge, la saison, la race, la fréquence des récoltes, les 

facteurs hygiéniques, sanitaires et alimentaires. 

La viabilité peut être aussi  affectée par les protocoles des analytiques de la semence 

(fixation et coloration) à la suite de l’utilisation de réactifs  (nigrosine et eosine) qui 

peuvent avoir des effets négatifs sur la survie des SPZs (Rodriguez-Martinez, 2003). 

Les examens microscopiques effectués sur les semences des trois races bovines ont révélé 

la présence de nombreuses anomalies  qui ont touché l’aspect  structural des SPZs(tête, PI, 

flagelle), avec des taux très variables. 

Ainsi, on remarque que le taux d’anomalie qui a touché la morphologie du SPZ en général   

est relativement élevé (22%)  chez la HPN  par rapport aux races HPR et MNT dont les 

taux sont respectivement de 20% et 18%(Fig. 25). 

D’après Menon et al, (2011), le pourcentage d’anomalies de la pièce intermédiaire et le 

pourcentage total d’anomalies morphologiques ne sont pas significativement différents, 

quelle que soit la race du bovin. 



CHAPITRE 2                                                                                    Résultats et discussion 
 

36 
 

D’un autre coté, d’après Devilllard et al.2002, les anomalies des SPZs les plus 

fréquemment observées sont  micro et macrocéphales, bicéphales, les anomalies 

d’acrosome, les doubles flagelles,  et  les têtes, flagelles ou pièces intermédiaires collés. 

Ainsi, selon Gaulliard (2008),  les anomalies morphologiques  associées à une infertilité 

sont  majoritairement  situées au niveau de la pièce  intermédiaire et de ses attaches. 

D’autre part les éjaculats contenant un pourcentage élevé de SPZs avec  des  gouttelettes  

cytoplasmiques  proximales,  des  queues  pliées  ou enroulées,  ou  des  pièces 

intermédiaires anormales peuvent être utilisés en semence fraîche mais ne doivent pas être 

congelés (Johnston et al. 2006). 

Au terme de cette discussion nous pouvons dire que les examens microscopiques 

effectuées sur les semences congelées utilisées en IA bovine  ont révélé l’existence  

d’anomalies morphologiques qui peuvent avoir une des répercussions négatives sur le taux 

de  fertilité des troupeaux bovins. 
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Conclusion 

L’appréciation de la qualité des semences  utilisées en insémination artificielle bovine est 

essentielle dans la mesure qu’elle conditionne le taux de fertilité chez le troupeau bovin. 

En effet une semence de mauvaise qualité peut être une cause d’infertilité et aussi d’échec 

de maintien de la gestation (mortalité embryonnaire) et conduit à des malformations 

congénitales. 

Notre étude s’est intéressé à l’appréciation de la qualité des semences de  trois races 

bovines (Holstein ; pie noir, pie rouge, Montbéliarde) par des examens microscopiques qui 

ont porté sur la motilité individuelle, la viabilité et les anomalies morphologiques de la 

tête, de la pièce intermédiaire et du flagelle. 

Il découle alors de ce travail les résultats suivants : le taux la motilité individuelle est 49%  

chez la Holstein ; pie noir,  39 % chez la race Holstein ; pie rouge et 37% chez 

Montbéliarde,  

La viabilité est 26,50% chez la race Montbéliarde, 44,50% chez la race Holstein ; pie noir 

et 39% chez la race Holstein  pie rouge. 

Le taux anomalie morphologique est 22%  chez la race Holstein ; pie noir, 20% chez la 

race Holstein ; pie rouge et 18% chez la race Montbéliarde. 

En guise de perspective, nous recommandons que cette étude soit élargie sur un nombre 

plus élevé d’échantillons et aussi produire des semences  à partir des géniteurs des races 

locales ce qui va permettre de valoriser ce patrimoine zoogénétique dont beaucoup de 

potentialités  restent à découvrir. 
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Résumé 

L’appréciation de la qualité des semences  utilisées en insémination artificielle bovine est 

essentielle dans la mesure qu’elle conditionne le taux de fertilité chez le troupeau bovin. 

L’étude s’est intéressé à l’appréciation de la qualité des semences de  trois races bovines 

(Holstein ; pie noir, pie rouge, Montbéliarde) Il découle alors de ce travail les résultats 

suivants : le taux la motilité individuelle est 49%  chez la Holstein ; pie noir,  39 % chez la 

race Holstein ; pie rouge et 37% chez Montbéliarde,  

La viabilité est 26,50% chez la race Montbéliarde, 44,50% chez la race Holstein ; pie noir 

et 39% chez la race Holstein  pie rouge. 

Le taux anomalie morphologique est 22%  chez la race Holstein ; pie noir, 20% chez la 

race Holstein ; pie rouge et 18% chez la race Montbéliarde. 

La présente étude a permis une appréciation de la qualité des spermatozoïdes utilisées en 

insémination artificielle a mis en relief  l’existence d’anomalies morphologiques des 

semences congelées. 

Mot clés :Sperme ,viabilite,motilité individuelle,anomalie . 

 في الخصوبة معدل من یحد أنھ لدرجة ضروریاً أمرًا للبقر الصناعي التلقیح في المستخدمة البذور جودة تقییمیعتبر 

 .الماشیة قطیع

) مونتبیلیرد ، حمراءالراس السوداءوالراس ال ، ھولشتاین( الأبقار من سلالات ثلاث بذور جودة بتقییم الدراسة اھتمت

. ھولشتاین في٪  39 ، السوداء راسال ھولشتاین في ٪49 ھو الفردیة الحركیة معدل: العمل ھذا عن ناتجة التالیة النتائج

 في٪  44.50 و ، مونتبیلیھ سلالة في٪  26.50 ھي البقاء على القدرة ، مونتبیلیاردي في٪  37 و الحمراء راسال

 ھولشتاینفي ٪  39 و السوداء راسال. ھولشتاین سلالة

٪  18 و اءالحمر راسال. ھولشتاین  في٪  20 ، السوداء راسال. ھولشتاین سلالة في٪  22 ھوالتشوھات البنیویة  معدل

 .مونتبیلیرد سلالة في

 تشوھات وجود وأبرز ، الاصطناعي التلقیح في المستخدمة المنویة الحیوانات جودة بتقییم الحالیة الدراسة سمحت  

 ..المجمدة للبذوربنیویة 

 .تشوھا ت ,الحركیة الفردیة,القدرة على البقاء  ,نطفة : الكلمات المفتاحیة


